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i il
-Allons vite, débarque; la bonne -Voici vos paquets, mademoiselle.

femme.

BUREAUCRATIE
Il s'en passe de belles à la Caisse d'épargne (le Trépigny.les.Oies. Cet

établissement est fLit sur le modèle des souricières. L'argent y entre
aisément. Mais il n'en peut plus sortir.

Oyez plutôt

Judli, :.- septembre. - A la Caisse d'épargne, guichet des rembourse-
ients

-lonsieur le chef de bureau, je viens toucher cent cinquante piastres
d(éposées par moi l'année dernière. Voici le livret.

-Avez-vous des pièces ?
-Voilà une quittance du gaz, des enveloppes de lettres et un abonne-

ment <le themin de fer.
-11 faut une quittance de loyer.

SON l'OiRtTRAIT -Mais, monsieur, il me semble...
-Ah ! il vous semble ! (Le guichet 3e ferme.)

Mr (Geo Smith, un gen-
tieman d'une longue expé-
rience.

UNE H EURItE A'iR·:S

- Monsieur, voici ma quittnce de loyer.
-Iien. Avez-vous un reçu de votre eau ?
-Mais...
-Vous n'avez pas de reçu de la corporation

et vous voulez être remboursé ! C'est un com-
ble! Pourquoi pas rembourser au premier venu ?
Ces déposants sont étonnants. Vous repasserez.

-Mais, monsieur...
-Zut ! (Le guichet se ferme.)

DEUX JOUUS AI'R:S

- Monsieur, j'ai pris mon reçu de l'eau.
-Parfait, au moins, maintenant, vous avez

'<n dossier, un dossier présentable.
-- Ça m'a coûté dix.huit dollars. Enfin, sur

150 que je vais toucher, ça m'en feras toujours
132.

-Ah I
-Quoi ?
-Comment ! Et votre contrat de mariage?
-Monsieur, je ne suis pas marié.
-Je ne vous demande pas si vous êtes marié,

je vous demande un contrat de mariage ! Vous
devriez comprendre, sapristi, que je ne vais pas
payer 150 dollars sans les pièces nécessaires.

-Mais, monsieur...
-En voilà assez. On ne voit que vous ici 1

Quand vous aurez satisfait au règlement, on
vous paiera. (Le guichet se ferme.)

UN MOls AP'iti:S

-Monsieur
-Monsieur?
-Monsieur, j'ai cherché à me marier, je suis

allé dans le monde. On m'a présenté une dou-
zaine de partis, je n'ai pas rencontré ce qu'il
nie fallait.

-Alors, vous n'avez pas de contrat de
mariage ?

-Rélas?
-En ce cas... (Le guichet se ferme à moitié.)
-Monsieur! ! !
-Quoi encore?

-Monsieur, accordez-moi la main de votre fille 1
-Hein?
-Je suis épicier, je m'appelle Antoine, je suis avantageusement connu

dans le quartier.
-Eh bien ! nous en reparlerons.

TRtOIs uIS Ao I.:s, A 1.'>UVl'iUtie DES IUtEdAUX.

-'au.père I...
-Mon gendre?
-Dites donc, nous avons signé le contrat hier. J'ai reconnu 3,000

dollars d'apport à votre fille. .*e voudrais bien toucher mes 150 piastres.
Le chefl de lureau, vraiment grandiose. -Laissez, ils seront compris

dans la dot. Pasi.

VARI ETÉS

Au Siam, le calendrier est assez rudimentaire ; chaque année porte un
noni d'animal différent, qui revient périodiquement. Et il paraît qu'il est
défendu aux hommes et aux femmes nés sous le signe de certains animaux
de se marier entre eux.

C'est ainsi que les éléphants ne peuvent pas s'unir au moutons, les loups
aux chèvres...

Veut on savoir qu'elle est la composition du corps humain ? Un journal
scientifique va nous la donner :

Le corps humain contient 158 os et 500 muscles ; le poids du sang d'un
adulte est de 15 kilogrammes; le cœur a ordinairement un diamètre de 15
centimètres; il bat 70 fois à la minute, 4.200 fois à Hleure et 27.792.000
fois dans l'espace d'une année ; chaque battement déplace 44 grammes de
sang, le déplacement est donc de 5.850 kilog. par jour.

La totalité du sang passe en trois minutes par le cour ; nos poumons
contiennent à l'état normal 5 litres d'air ; nous respirons 1,200 fois par
heure, en dépensant 300 litres d'air.

La peau a trois couches, dont l'épaisseur varie entre 3 et ( millimè-
tres; chaque centimètre carré de la peau a 12,000 pores; la longueur totale
de ces pores est de 50 kilomètres.

Vous ave'. bien lu, lecteur, cinquante kilomètres de pores ! Il est cer-
tain que les savants qui ont passé leur temps à les mesurer ont fait
preuve d'une patience qui ne saurait trop être admirée, si leur calcul est
exact.

PAS DE PRÉCAUTIONS
ilIadame Calineau (comme les lossoyeurs étaient en train de mdtre en

terre un monsieur quelconque).-Monsieur 1 Monsieur...
Le fossoyeur (tiraillé).-Attendez un peu, madame, vous voyez bien

que je suis occupé !
Madame Calineau.-Non, c'est de suite qu'il faut que je vous parle.
Le fossoyeur (s'arrêtant).-Qu'y a t il donc, madame 1
2lladame Calineau.-Je tiens à vous dire que le monsieur que vous

enterrez est mort de la picote, et que vous le placez à côté de mon mari
qui ne l'a jamais eue, voilà!

Et elle s'en alla dignement.

De tous les propriétaires le remèdes pour la toux et le rhume, qui vous disent
être recommandés par les médecins éminents, les seuls qui vous le prouvent sont
Roy & Boire Drug Co., propriétaires du Menthol Cougýh Syrup. Faites lecture de la
circulaire qui accompagne chaque bouteille.

Le Menthol Cough Syrup est en vente partbout, 2 ets la bouteille.

D EVINET TE

-Monsieur, auriez-vous vu ma vieille tante que je viens de perdre dans la foule i


